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  CHRONIQUE DE L’ABBAYE
 

Nous venons de franchir le seuil d’un nouveau millénaire : notre communauté partage 
l’action de grâce de tous les chrétiens pour le don inouï de l’Incarnation il y a 2000 
ans ; elle s’interroge aussi sur la façon dont elle a correspondu à ce don au cours de sa 
longue existence ; mais surtout elle se tourne vers le Seigneur avec une générosité qui se 
veut toujours plus entière et une confiance accrue dans la bonté et la fidélité du Père. 

Ce sont tous ces sentiments qui nous animent aux fêtes de Nouvel An, et déjà à Noël, 
ouverture de l’année jubilaire 
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NNSS. Joseph Roduit, Pier Giacomo De Nicolò et Henri Salina. 
Le 8 décembre dernier, en la fête de l’Immaculée Conception, Mgr Pier Giacomo De Nicolò, nonce apostolique en 
Suisse, nous a fait l’honneur de présider la messe pontificale. Dans son homélie où la profondeur théologique s’allie aux 
images concrètes, il a exalté la gratuité de la grâce qui éclate dans le privilège de la conception immaculée de la Mère de 
Dieu. Après le repas de midi à l’abbaye, le Père-Abbé a salué le nonce, reçu pour la première fois officiellement chez 
nous, en lui présentant la communauté, brossant un tableau complet de notre vie canoniale et de nos activités. 
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.Vendredi 24 décembre 

En début de soirée, l’Office des Vigiles 
prélude à la fête de Noël ; il est suivi 
d’un petit « réveillon » au réfectoire du 
noviciat. Chants, musique, récitation 
expressive de fables de La Fontaine par 
Frère Paul dont la mémoire est éton­
nante, mettent dans une atmosphère 
festive. 

La messe de minuit marque ensuite l’en­
trée solennelle dans le Jubilé de l’an 
2000 : le clergé se rassemble d’abord 
devant le porche extérieur de la basili­
que et le Père-Abbé explique le sens de 
l’année jubilaire, soulignant que cette 
célébration se fait en communion avec 
celle qui a lieu en ce moment même à 
Rome. Il frappe par trois fois le portail, 
il l’ouvre et l’on entre processionnelle-
ment dans l’église, qui reste un moment 
plongée dans une demi obscurité : 
l’ouverture du Jubilé est alors proclamée 
solennellement à l’ambon. La lumière 
se fait, comme pour symboliser cette 
année de grâce, qui commence par 
l’Eucharistie. 

Vendredi 31 décembre 

Le passage à l’An 2000 est marqué par 
une nuit de prière animée à la Basilique 
à la fois par l’abbaye et par la fraternité 
« Eucharistein », la jeune communauté 
fondée à Épinassey par Nicolas Buttet. 
La veillée débute à 21 heures par le rite 
si évocateur du lucernaire, qui prélude 
au chant des Vigiles de la solennité de 
Sainte Marie Mère de Dieu. Suit une 
heure d’adoration, à la fin de laquelle 
une longue file de fidèles viennent vé­
nérer une icône de la Vierge, et nous 
entrons dans la nouvelle année par la 

célébration de l’Eucharistie, interrom­
pue à minuit par une longue et solen­
nelle sonnerie des cloches. 

Lundi 3 janvier 

Tous les confrères se réunissent pour la 
traditionnelle journée des vœux. Elle 
commence par une réunion capitulaire 
à la bibliothèque du collège. Mgr Jo­
seph Roduit, en nous exprimant ses sou­
haits, nous invite à faire de cette Année 
jubilaire un temps d’approfondissement 
et de renouveau de notre vie de consa­
crés, renouveau qui sera un témoignage 
pour les laïcs. Après plusieurs informa­
tions d’ordre interne, la commission 
chargée de la restauration du Trésor ex­
pose l’ébauche d’un projet qu’elle a pré­
parée ; les réactions et suggestions qui 
suivent montrent que le problème n’est 
pas simple : on poursuivra donc la re­
cherche. A 11 heures, nous nous ren­
dons à la basilique pour la messe. Dans 
son homélie, notre Père-Abbé, citant le 
bienheureux Alain de Solminihac, nous 
parle de « l’amour de notre sainte voca­
tion », source d’une observance 
canoniale généreuse. 

Samedi 8 janvier 

En début d’après-midi, le Conseil com­
munal de Saint-Maurice est accueilli au 
salon, où l’on échange des vœux réci­
proques de bonne année. 

Dimanche 16 janvier 

Messe radiodiffusée présidée, par M. 
Jean-Paul Amoos, avec chants par le 
chœur de Vernayaz La Polyphonia. Les 
paroisses s’associent ainsi à notre apos­
tolat liturgique. 
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Mercredi 19 janvier 

Le Conseil d’État est reçu à l’abbaye 
pour l’échange traditionnel des vœux ; 
sont présents aussi comme chaque an­
née l’évêque de Sion, Mgr Norbert 
Brunner et le Prévôt du Grand-Saint-
Bernard Mgr Benoît Vouilloz, tous deux 
accompagnés de quelques prêtres. Ré­
ception officielle comme il se doit, avec 
repas festif servi par nos employés en 
grande tenue, mais l’atmosphère n’en est 
pas moins fort cordiale. 

Jeudi 20 janvier 

Saint-Sébastien : elles sont passées les 
célébrations d’antan qui donnaient lieu 
en ce jour à une procession dans les rues 
de la ville en l’honneur de ce martyr, les 
habitants de Saint-Maurice ayant été 
préservés par son intercession de la peste 
au XVIIe siècle : c’est à Finhaut, fête 
patronale de la paroisse, qu’ont lieu cette 
année des festivités, avec la participa­
tion de quelques confrères. 

Dimanche 23 janvier 

A la basilique, remarquable concert dans 
le cadre du programme des Jeunesses 
culturelles du Chablais et de Saint-Mau­
rice : les instrumentistes du groupe Ars 
Poética d’Annecy et l’Ensemble vocal du 
Nord vaudois unis sous la direction de 
Michel Jordan interprètent avec beau­
coup d’expression un des chefs-d’œuvre 
de Haendel, « le Messie ». 

Semaine du 24 au 29 janvier 

Durant cette semaine de l’Unité, en 
communion avec nos frères chrétiens 
des diverses confessions, nous implorons 
la grâce de la pleine unité de tous les 

disciples du Christ. Dans cet esprit œcu­
ménique, les paroisses catholique et ré­
formée de Saint-Sigismond et de Lavey 
organisent une soirée à la Maison de la 
Famille à Vérolliez, avec le témoignage 
de Frédérique Hébrard et Louis Velle : 
« La protestante et le catholique ». Un 
peu plus tard, deux autres rencontres 
élargissent cet esprit d’unité au dialo­
gue interreligieux voulu également par 
l’Église : le 7 février, le pasteur protes­
tant Shafique Keshavjee parle de façon 
très pédagogique des relations entre 
chrétiens et musulmans en vue d’ouvrir 
au-delà des préjugés un chemin de dia­
logue ; il est l’auteur du livre « Le Roi, 
le Sage et le Bouffon », dont une repré­
sentation scénique à Saint-Maurice a 
récemment sensibilisé la population à 
ces problèmes. Enfin le 21, le directeur 
des Hautes études tibétaines du Mont-
Pèlerin, Gonsar Rinpochè expose, à la 
Maison de la Famille également, quel­
ques aspects fondamentaux du boudd­
hisme tel qu’il est vécu dans le mona­
chisme tibétain. Comme il a des rela­
tions fréquentes avec le groupe du 
« Dialogue interrreligieux monastique » 
(DIM), un confrère qui représente ce 
groupe, M. J.-B. Simon-Vermot, donne 
un reflet de leurs rencontres. L’accueil 
très favorable d’un nombreux public 
témoigne de l’intérêt actuel de ces pro­
blèmes. 

28-29 janvier 

Pour la récollection mensuelle, en de 
beaux développements sur la prière, M. 
le Prieur nous parle de son fondement 
dans la paternité de Dieu, de sa prati­
que, de ses formes diverses. La prière, 
dit-il très justement, n’est pas un temps 
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coupé du reste de l’existence, elle doit 
tendre à devenir la vie vécue sous le re­
gard de Dieu, dans l’impulsion de son 
Esprit. Il y a un état de prière, l’orai­
son, qui demande à la fois une descente 
au fond de soi et une sortie hors de soi 
dans l’Autre divin. L’oraison peut être 
pleine de lumière et de paix ; mais il y a 
aussi parfois une prière d’impuissance 
qui, en creusant en nous une profonde 
humilité peut nous rapprocher de Dieu 
plus qu’on ne le suppose. Personnelle 
ou communautaire, la prière est notre 
grande force, parce que, plus que nô­
tre, elle est le souffle de l’Esprit de Jésus 
en nous. 

Dimanche 6 février 

Mgr Joseph Roduit confère le sacrement 
de confirmation à une vingtaine d’en­
fants de Vernayaz, puis à Roche, à Saint-
Sigismond, et par la suite en de nom­
breuses autres paroisses. 

La grippe nous a plus ou moins épar­
gnés cet hiver : a-t-elle pris sa revanche 
sur les cloches de la tour, dont la son­
nerie a dû être interrompue pendant 
plusieurs semaines ? En effet, suite à la 
mise en place de Trinitas, des complica­
tions ont surgi dans l’installation élec­
trique du clocher. M. François Roten, 
avec la maîtrise campanulaire qu’on lui 
connaît, a redressé la situation en fai­
sant appel à une entreprise spécialisée, 
et à la mi-février tout est rétabli. 

Mercredi 9 février 

Les responsables du Centre romand de 
liturgie de La Pelouse, MM. J.-C. Cri­
velli et J. Scarcella nous informent de 
leurs projets pour la Semaine Romande 

de Musique et de Liturgie cet été. Ils se 
proposent en effet, en cette année du 
Jubilé, année d’évaluation et de renou­
vellement spirituel, d’inaugurer une 
nouvelle formule. La session offrira un 
programme plus varié : on pourra s’ini­
tier non seulement au chant, mais aussi 
au « métier » de chef de chœur, de cho­
riste, d’organiste liturgique, de guita­
riste, de lecteur de la Parole, de fleu­
riste, de chantre-animateur… Et des 
branches plus théoriques ne seront pas 
négligées : sens de l’Eucharistie et des 
sacrements, art religieux à travers l’his­
toire, etc. Tous évidemment ne pour­
ront tout suivre, mais chacun pourra se 
perfectionner selon son choix person­
nel dans tel ou tel domaine. En somme 
la session visera à une formation litur­
gique complète, avec participation sou­
ple aux offices religieux de l’abbaye, et 
dans un climat très détendu. 

Vendredi 25 février 

Le groupe de jeunes qui a fait une ex­
pédition au Groenland cet été avec M. 
Antoine Salina comme organisateur et 
animateur spirituel présente pour la se­
conde fois au public son Diaporama. 
Même succès que la première fois. 

Dans un coin de ce qui était la chapelle 
de Félix V désormais aménagé en expo­
sition permanente, une collection de 
livres religieux anciens provenant des 
archives et de la bibliothèque a pris la 
place des lampes à huiles qu’on a pu 
admirer durant l’Avent. 

Vendredi 10 mars 

Nous sommes nombreux participer à la 
récollection qui ouvre le carême, les 
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confrères des paroisses ayant été invités 
également. Elle est animée par le Père 
Raphaël Deillon, qui nous a prêché la 
retraite annuelle cet été et que nous 
sommes heureux de retrouver (il vient 
d’être nommé Provincial des Pères-
Blancs de Suisse). En trois exposés qui 
nous font apprécier à nouveau sa ma­
nière simple et directe, ses conseils ap­
puyés sur des faits de vie, il nous amène 
à réfléchir sur le sacrement de réconci­
liation. Thème bien actuel en ce temps 
liturgique, tant pour notre pratique per­
sonnelle que pour notre ministère sa­
cerdotal. Tout est riche d’enseignement 
dans ses propos. Par exemple, l’impor­
tance décisive des appels de Dieu dans 
notre vie, ces « moments-clé » à la lu­
mière desquels nous devons nous inter­
roger sur la fidélité de notre réponse. 

Ou encore, pour le ministère de la con­
fession et de l’accompagnement spiri­
tuel, les travers qui empêchent notre 
écoute de l’autre, la délicatesse et la psy­
chologie que nous devons développer, 
etc. Et nous nous demandons, dans les 
groupes de discussion, quelles sont les 
causes de la désaffection de la confes­
sion personnelle, comment y remé­
dier… 

Dimanche 12 mars 

Frère Antoine, notre doyen d’âge, passe 
le cap des 90 ans, mais c’est la veille déjà 
qu’on le fête, la commune de Saint-
Maurice devant lui offrir samedi le tra­
ditionnel fauteuil. Depuis de longs 
mois, sa santé lui interdisait tout dépla­
cement et il avait renoncé aux pèlerina­
ges à Lisieux, Lourdes ou Fatima qu’il 
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M. Georges-Albert Barman félicite Frère Antoine pour ses 90 ans. 
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aimait tant ; sa dévotion n’en 
était que plus intérieure, et sa 
grande mémoire lui permettait 
de voyager en esprit dans les 
lieux que lui suggérait son in­
térêt pour l’histoire de l’Église. 

Ce samedi matin donc à 9 heu­
res, une surprise l’attend : un 
cortège bigarré entre dans sa 
chambre, les deux novices en 
tête apportant des cadeaux, sui­
vis par quelques confrères et 
Frère Serge tirant… un pousse-
pousse oublié par des hôtes avec 
une poupée dedans ! Frère An­
toine et l’esprit d’enfance de la 
petite Thérèse, c’est tout un : 
devant cette image d’un enfant, 
notre bon Frère reste dans une 
admiration émue. 

Après les vœux, des souvenirs 
humoristiques des 37 années 
qu’il a passées au collège Saint-
Charles de Porrentruy déclen­
chent de bons rires. Et c’est avec joie 
qu’il écoute des chansons gruyériennes 
en son patois natal. La messe conven­
tuelle de 11 heures est un temps d’ac­
tion de grâce. Sa famille est présente éga­
lement, et elle prendra avec lui le repas 
de midi, suivi des souhaits de la com­
mune agaunoise. 

Dimanche 19 mars :
 
Succès pour le 4e festival des Familles
 

Sous un généreux soleil printanier, plus 
de mille personnes se sont retrouvées à 
Saint-Maurice pour vivre le 4e Festival 
des Familles. 

Accueillis par Théo Mertens et des 
chœurs d’enfants aux voix multicolores, 
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les fidèles ont vécu une messe des fa­
milles vivante et chaleureuse. Ouverte 
par Mgr Norbert Brunner, évêque de 
Sion et présidée par Mgr Joseph Roduit, 
la célébration commença en plein air, à 
la Grande allée. Tous se déplacent en­
suite processionnellement à la basilique, 
en passant par les couloirs de l’abbaye, 
pour la messe. 

L’apéritif servi dans le hall du collège a 
permis aux adultes de découvrir les 
stands de différents mouvements au ser­
vice du couple et de la famille. 

Après un repas convivial, Mgr Joseph 
Roduit, abbé de Saint-Maurice a ouvert 
les feux de l’après-midi avec son édi-
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val des familles
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La procession de la messe des familles, 
de la Grande allée à la Basilique. 



fiante conférence intitulée : « Chrétiens 
jusqu’au bout des doigts. » 

Puis Théo Mertens a émerveillé les fa­
milles avec des instruments venus du
monde entier qui se mêlaient dans un 
joyeux concert créé avec les enfants. 

C’est Mgr NorbertBrunner, évêque de 
Sion, qui a pris congé des familles en 
les invitant à être témoins de l’Espérance 
dans leur milieu de vie et surtout en leur 
donnant rendez-vous les 17-18-19 juin 
à Sion pour la grande fête diocésaine
du Jubilé. 

Samedi 25 mars 

En la fête de l’Annonciation, les Che­
valiers du Saint-Sépulcre font leur ré­
collection annuelle, prêchée par M. le 
cardinal H. Schwery ; Mgr J. Roduit a 
accepté de devenir Grand Prieur pour 
la Suisse romande de cet Institut laïc qui 
a des activités caritatives importantes en 
terre Sainte. 

Mercredi 29 mars 

A l’occasion de la mi-carême, les Pères 
Capucins accueillent, avec leur simpli­
cité et leur chaleur toute franciscaines, 
une quinzaine de confrères pour le tra­
ditionnel dîner « aux escargots ». Un si­
gne parmi d’autres de communion en­
tre nos deux familles religieuses. 

Jeudi 30 mars 

Pour ses 70 ans, Frère Serge a bien droit 
à des vœux inhabituels : après nos priè­
res et le toast de midi, il a la surprise de 
voir son chariot postal, tiré par un « nain 
jaune » lui apporter moult cadeaux. Et 
surtout une lettre : des souhaits versi­

 

 

fiés où sont évoqués ses multiples acti­
vités à la poste, à la sacristie, au réfec­
toire, sans oublier les quêtes et les tim­
bres : 
Septante ans... 

c’est dix fois l’âge de raison... 
Que serait l’Abbaye sans frère Serge ? 
Elle serait comme un autel sans cierges ! 
Les Laudes, et c’est déjà la poste... 
Pour tant de services, la communauté 
chante en émoi : 
Jouez hautbois 

pour ce cher confrère des  Bois ! » 

Samedi 1er avril 

Le premier avril ne passe pas inaperçu : 
qui a eu l’idée de poser, face à l’escalier 
principal, l’affiche flanquée d’une flè­
che : « à l’étage » et d’un dessin humo­
ristique : « Salon de coiffure, chez 
Josy » ? Non pas un novice ou un jeune, 
mais un vénérable aîné... Il est vrai que 
ce n’est pas sans fondement : Mgr Ro­
duit, depuis qu’il est Père-Abbé, n’a pas 
renoncé à son habitude de couper les 
cheveux à quelques confrères... 

Lundi 3 avril 

Alors que nous approchons de Pâques, 
notre confrère Joseph Putallaz vient 
d’être appelé à entrer dans la plénitude 
de la Vie : il nous quittait le 3 avril, à 
l’hôpital de Monthey, après une longue 
maladie courageusement supportée. Ses 
funérailles sont célébrées à la Basilique 
le jeudi 6 avril en présence de nombreux 
confères, de sa famille et de ses amis. 

Dimanche 10 avril 

Le traditionnel concert de la Passion est 
donné à la basilique par l’Orchestre du 
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Frère Serge, ce cher confrère des Bois. 

Collège qui a fait appel cette année à 
un chœur lausannois, l’Ensemble Vo­
cal Bis, dirigé par Olivier Piguet. Des 
chants émouvants de César Franck : Les 
sept paroles du Christ ainsi que le Re­
quiem de J.-B. Bossel nous préparent à 
entrer dans la Semaine Sainte. 

Quelques jours auparavant, un concert 
spirituel à la grande salle du collège nous 

faisait aussi méditer 
les Quinze stations du 
Chemin de Croix avec 
des textes d’une 
grande profondeur 
de Nicolas Buttet, 
responsable de la 
c o m m u n a u t é  
Eucharistein ; l’ac­
compagnement mu­
sical par la pianiste 
Elizabeth Sombar les 
illustrait parfaite­
ment. 

Mercredi 12 avril 

A l’occasion de l’an­
née jubilaire, 170 
personnes de la Vie 
Montante du Bas-
Valais et du Chablais 
font un pèlerinage à 
Saint-Maurice. Nous 
les accueillons pour 
une journée de ré­
flexion, de prière et 
d’amitié : le matin, 
Mgr Joseph Roduit 
leur fait une confé­
rence sur l’Eucharis­
tie et la Trinité, sui-
vie d’une messe 

chantée par Le chœur de nos vingt ans. 
Après le repas de midi au réfectoire de 
l’Internat, la journée s’achève par des 
manifestations récréatives. 

10-12 avril 

Invité par les Sœurs Oblates de Saint-
François de Sales, à qui il a donné à plu­
sieurs reprises des cours de grégorien, 
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M. Marius Pasquier prêche une retraite 
de trois jours à une cinquantaine de jeu­
nes à Soyhères, dans le Jura. A 80 ans, 
on peut encore garder le cœur jeune ! 

Mercredi Saint 19 avril 

A 18 heures, la messe présidée par Mgr 
Henri Salina nous introduit au Triduum 
pascal; elle est célébrée la veille du Jeudi 
Saint déjà : cela permet aux délégués des 
paroisses du Territoire abbatial de se ren­
dre plus facilement à Saint-Maurice et 
de fraterniser lors du repas qui suit la 
célébration. 

Jeudi Saint 

L’Eucharistie en mémoire de la Cène du 
Seigneur, dans la soirée, est suivie, à la 
chapelle de Saint-Sigismond, d’une Vi­
gile eucharistique qui dure jusqu’à mi­
nuit. L’Ensemble vocal soutient notre 
méditation par des chants de qualité et 
de beaux textes bibliques centrés sur le 
sacrement de l’Amour. 

Vendredi Saint 

Ces mêmes chanteurs, le lendemain 
après-midi, animent l’émouvante ado­
ration de la Croix à laquelle participent 
des fidèles très nombreux, puis le soir, 
un long Office des ténèbres où la psal­
modie et les lamentations de Jérémie 
alternent avec des pièces musicales an­
ciennes ou modernes. 

Samedi Saint 

La veillée pascale, à 21 heures, com­
mence dans le jardin de l’église parois­
siale Saint-Sigismond par la bénédiction 
du feu nouveau. Un fœhn violent souf­

fle sur le brasier allumé, dont les flam­
mes s’en vont de toutes parts ; le 
cérémoniaire a mille peines à transmet­
tre le feu au cierge pascal et aux petits 
cierges tenus par chacun… un symbole 
parlant : il est plus difficile encore d’al­
lumer le feu de l’amour dans les cœurs ! 
Mais la longue célébration qui se dé­
roule ensuite à l’église de l’abbaye — 
près de trois heures en tout — laisse tout 
le temps à la grâce du Christ ressuscité 
de pénétrer au fond des consciences et 
d’unifier toute l’assemblée dans la joie 
de Pâques. 

Vendredi 28 avril 

Comme chaque année durant l’octave 
de Pâques, toute la communauté se réu­
nit pour un chapitre général. Dans un 
entretien spirituel tout d’abord, le Père-
Abbé nous situe en pleine année jubi­
laire. Grâce à Dieu, constate-t-il, il y a 
beaucoup d’éléments positifs dans no­
tre vie abbatiale, mais également des 
bandes de terrain inculte à défricher… 
Comment en serait-il autrement, alors 
que nous pérégrinons vers le Royaume ? 
En ce début de siècle, on voit se mani­
fester un peu partout de réelles aspira­
tions spirituelles, en particulier chez les 
jeunes : notre vie communautaire est-
elle capable d’étancher cette soif ? Après 
quoi des informations sont données, qui 
témoignent de ce « positif » : prise en 
charge de l’aumônerie des étudiants uni­
versitaires de Lausanne par MM. Gio­
vanni Polito et Gabriel Ispérian, travail 
intense du Centre romand liturgique 
dirigé à La Pelouse par MM. Jean-
Claude Crivelli et Jean Scarcella. Et les 
rapports des divers secteurs (procure, 
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basilique, bibliothèque, archives, col­
lège, paroisses des divers décanats, etc) 
sont des signes encourageants de fidé­
lité persévérante et de dynamisme apos­
tolique. Enfin les élections triennales 
renouvellent le Conseil. Il est désormais, 
sous la présidence du Père-Abbé Mgr 
Joseph Roduit, composé de MM. Mi­
chel Borgeat, Jean-Paul Amoos, Char­
les Neuhaus, Louis-Ernest Fellay, Jean 
Scarcella et Roland Jaquenoud. 

A l’issue du Chapitre, on se rend à la 
salle rénovée des archives que bénit le 
Père-Abbé, et son responsable M. Oli­
vier Roduit nous explique les travaux 
de rénovation. 

* * 

Samedi 29 : jubilé sacerdotal 

Nous entouronbs de notre amitié con­
fraternelle et de notre prière MM. Mar­
cel Heimo et Michel Jolissaint, qui fê­
tent leur 50 ans de sacerdoce. Et nous 
particions à leur actoin de grâce pour 
ces longues années de fidèle consécra­
tion à Dieu dans le ministère de l’ensei­
gnement des élèves à Porrentruy, Sierre 
et Saint-Maurice. Ne donnant plus de 
cours au collège, M. Heimo poursuit 
un apostolat par le sacrement de récon­
ciliation, tandis que M. Jolissaint est 
hospitalisé au home Saint-Jacques. 
Leurs parents et amis sont présents éga­
lement à la messe et au repas qui suit. 

Chne Jean-Bernard Simon-Vermot 

* 

Nominations 

Suite à la consultation du Chapitre général du 28 avril 2000, l’Abbé de Saint-
Maurice, en son Conseil, a nommé le chanoine Michel Borgeat Prieur de 
l’Abbaye pour un troisième mandat. 

D’autre part, il a confirmé les postes d’Officiers de l’Abbaye : M. Michel 
Borgeat : Vicaire général. M. Gabriel Stucky : Chancelier et Sacriste. M. Franco 
Bernasconi : Procureur. M. Paul Mettan : Économe. MM. François Roten et 
Roland Jaquenoud : Maîtres de Chœur. M. Olivier Roduit : Bibliothécaire et 
Archiviste. M. Roland Jaquenoud : Maître des Novices. 

Il a encore confirmé les mandats de : M. Jean-Claude Crivelli : Aumônier des 
Sœurs de Saint Maurice à La Pelouse. MM. René Bérard et Max Hasler : 
Aumôniers de la Clinique Saint-Amé. M. Franco Bernasconi : Chapelain de 
Notre-Dame du Scex. M. Olivier Roduit : Aumônier du Collège. 
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